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Tous les Français qui ne sont partisans ni des excès ni des violences. 


Aujourd'hui je pense que la majorité et la meilleure part des Français se trouvent au centre — 
de quelqu’horizon qu'ils viennent. 


Son programme politique est d’abord et AVANT TOUT L'UNION DES FRANÇAIS autour d’un 
idéal commun, issu des grands principes de notre CIVILISATION OCCIDENTALE ET CHRETIENNE, et 


fidèle à upe constitution qui serait enfin appliquée. 


Quant à ‘son PROGRAMME ECONOMIQUE, il se résume à promouvoir l’expansion actuellement 
entravée ; à lutter contre les abus pratiques du pouvoir personnel, de la technocratie envahissante, et d’une 
fiscalité abusive. 

Son PROGRAMME SOCIAL est également celui de l’Union de ceux qui font la force de notre 
région, et sa vitalité. Ce sont aussi bien les AGRICULTEURS, éleveurs, cultivateurs — en faveur de qui il a 
déjà eu souvent l’occasion de parler puisque étant l’un d’eux. Ce sont les FONCTIONNAIRES qui assurent 
avec dévouement la bonne marche de la machine administrative indispensable à la vie moderne. Ajouterai-je 
que son épouse est elle-même d’une famille de fonctionnaires. Ce sont les OUVRIERS de nos industries et 
manufactures, les commerçants qui entretiennent dans nos cités un courant de vie, les artisans auxquels nous 
devons tant des œuvres marquées par notre génie local et qui trop souvent ne sont guère aidés. Ce sont enfin, 
tous ceux qui ont choisi les PROFESSIONS LIBERALES nécessaires à l'expression même de l'originalité d’une 
région et qui trop souvent exercent leur beau métier dans des conditions difficiles. C’est bien à tous ceux-là 
qu'André Demarquay pense : c’est tous ceux-là qu'il souhaite unir et aider ; s'ils lui font l’honneur de l’élire. 


fn. 








DEFENDRE QUOI ? 


D'ABORD ET AVANT TOUT LES LIBERTES 


LIBERTE DE PENSEE que le pouvoir personnel à tout de même trop souvent indie depuis 
quelques années. 


LIBERTE D'ENSEIGNEMENT qui est essentielle, puisqu'il s’agit du sort même de nos enfants. 
LIBERTES SYNDICALES sans lesquelles l’exercice même du travail ne serait plus qu’une forme 


d’esclavage. | 
LIBERTE DE LA PRESSE, qui est l’un des tests d’un pays démocratique et que l’on ne cesse 
de mutiler depuis si longtemps. | | 
LIBERTES COMMUNALES aussi. La commune étant la cellule irremplaçable de notre pays, 
sur le plan de la gestion collective ; comme la famille est la cellule d’un peuple sur le plan individuel. 
QUELQUES EXEMPLES : | 
Des livres et journaux ont été saisis pour avoir puhiié des vérités qui auraient pu nuire au régime 
Tous les établissements d'enseignement doivent êi:e subventionnés au même tarif quel que soit 
leur statut. | 
Les SYNDICATS doivent pouvoir se faire entendre sérieusement et faire aboutir les justes reven- 
dications. | 


Les SYNDICATS AGRICOLES sont dans l’impossibilité d’obtenir un réajustement et une 
PNDRSARON des prix agricoles (L'agriculture Française endettée de 40 milliards de Frances soit 4 mille 
milliards ’anciens francs soit 80 % du revenu £glohal de l’agriculture). 


Les FONCTIONNAIRES qui travaillent obligatoirement le dimanche ou la nuit doivent obtenir 


une juste rémunération de leur service, 


Les PETITS COMMERÇANTS étouffés par une fiscalité et des charges abusives sont voués 


à disparaître au bénéfice des grosses sociétés plus ou moins anonymes. 


Les ARTISANS eux aussi disparaissent au même rythme que l’exode rural s’accentue. LES 
COMMUNES perdent leur liberté de gestion. Ceci n'étant que le prélude à des regroupements plus dociles 
entre les mains d’une Administration de plus en plus Technocratique. 


UNIR ET DEFENDRE 


Ce ne sont pas de simples mots ; quand celui qui les prononce a déjà fait ses preuves. 


M. André Demarquay ne s’est jamais livré à des outrances verbales ou des mensonges que l’on 
peut reprocher à des ‘politiciens trop habiles et indifférents aux véritables intérêts de ceux qui les mandatent. 


Mais lorsqu'il a fallu ne à l’action il a su unir les véritables amis du progrès — de même 
qu'il a su défendre des LIBERTES, comme, par exemple, celle des bouilleurs de cru. 


Si l’on voulait résumer ce qu LE = résente pour sa région on pourrait citer à propos d'André 
T - 


Demarquay trois mots : DEVOUEMEN COURAGE - INDEPENDANCE. 


Nous avons évoqué déjà son dévouement ; son courage il l’a prouvé en 1939 comme sous-officier 
chef observateur ; puis en 1942 (Le Maréchal de l’Air Tedder lui a remis le diplôme de gratitude pour l’aide 
accordée aux Alliés, avec l’appui des siens et au péril de sa vie). 


Quant à son indépendance — l’une des qualités les plus belles et les plus rares dans le monde 
politique aujourd'hui — M. André Demarquay en a fait la démonstration : il n’a pas d’ investiture, seulement 
des soutiens ; il ne compte que sur sa foi en la victoire, sur son dynamisme et sur ses amis. | 
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